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pêches‘dans le St]
ors de la seigneuriede la Rivi

re-du-Loup,us seront pline ble
d’avoir uneli
isgouverne

aura, à l'a
pos pécheries, .
On connait les inconvé

An passé, puisquel’on éia ;
entre deux feux, Ottawa et Qué-

 

  

bec, qui exigeaient, chacun, le
paiementd'une licence.
A partir du lerjuillet xprochain

nous n’aurôns affaire qu'avec’ le |
q début dela guerre, s'était alijeedépartement des pêcheries dé Qué-

bec.
Les établissements de piscicul-

ture de Tadouesac et de Gaspé
passent sous le contrôle de Québec [24
en même temps, quandnous au-
rons besoin d’alevins pournos lacs |.
il taudra faire application an dé-|;
partement des pêcheriesàQuébec. 

C’est un-beausuccès:‘pou: -Phon,[air
M: Perreault,eticela,grâceau tra-
voil €de Thon. M. apoint

terau Nouveau-Bruns
la , chambredes ¢;
l'ouverture etla

M.P., sonWgfhpour.le Fédéral,
Il nous a fait plaisirde recevoir

la visite de ce jeune et distingné
compatriote quifait ei bien: son
chemin dans la province voisine,
et don} un grand-nombre de ses

parents demeurent dans le comté
de Témiscouata.

Les Dugal et les Michaud “écri-
vant une belle page dans les anna-
les françaises au Nouveau-Bruns-
wick et font honneur à la raceet
à leur famille; aussi suivons-nous.
leur carrière avec le plus vif inté-
rêt.
A Otiawa, M. Pius Michaud

monte en grade tous les jours; il
a failli être ministre, il ne peut|
mmanquer d'être sénateuret à la
chambre haute il san
ter avec dignité et
goulementsa province du’ Nouveau
Brunswick, mais sa belle r

aq!
en toute occasion, d'apparteuir

ce quifrappe le plus. l’imagina-
tion d’un “ canayen ‘d’en bas”
t'est de voir les premières corneil-
les voler dans ce beau ciel bled;
avec,pour décor, un soleil radietix
du mois d’avril.

Ottawa ne ait plus ce que c'est
que d’avoir dela neige : les trot
toirs Sort vides de glaces, et au-
tour du Parlement les oiseaux.
printaniers envahissent les:
grands arbres où l’on ne tarderà/:
pas à voir apparaître les bour
goonset les feuilles naissantes.

Pourvu quele froid, prédit par
le bureau Foster, ne vienne pas:
jeter le désarroi dans tout ce décor
féerique d’un printemps hâtif qui
Casse les rhumeset nous dépouille
du vieil homme hiver.

Cette belle -euspératare dont)
nous jouissons, a 6t6 la cause.d’une
foule énorme assistant, samedisoir.

  
  

 

 

au lever de.S. B.legouverneurgi-
néral dans les salles du Sénat.

Les canadiennes - françaises,
femmes et fillesdes sénateurs et-de |«

  

  

    
   

 

“se sont remplié

‘|moment désiréavec hâte, car du
= Cest aujourd’hui dimanche, et

être l’avenir parlementaire de
deux jeunes:hommes ‘faisant leur|

  

Îles se distinguentpar ;
= breapparencede‘toilette etdele

teesce matin
de 1a chambre. :

Pardee, bien qu’unionnisste. au

aux-libéraux-en 1918;" c’est un
avocat capable, un orateur très |‘
Tg qui:bonne fi

[riches du |out

toutes lesobjections possibles D
beat devantl’éloquence- des fa or

- La position:‘auraitpu:aller à Mr

J. E: Marcile de‘Bagot,un vétéran
de 1898, qui ‘
Ty.de Bagotetl'amaintenu jus-|
qu‘ici, maisiln'est pas de-la. vi-
sion etsontourreste à venir. Le
partine saurait oublier les états
de service des plus anciens dans
l’arène parlementaire, et: après
MM. Lemieux, Ethieret Gauvreau -
qui sont ici depuis 1896st 18974
M. Mareile-est-le doyen des:dépu-
tés libéraux dans a"chambre,

  

   

Comme decontum Tot gal

 

‘Pour es. députés aussi,€rest an

succès de l’heure dépendra-.peut-

entrée pour la première fois au
Parlement.

Disons desuite queles deux dé-
butants, M. MeMurray, M.P, der
Winnipeg, et Paul Mercier, M. Pig
ide Westmount, St-Henride Mont-
réal, ont rempli leur fonction avec.
créditpour eux-mêmes et ceux |C
qu'ils:représentent.

M, McMurray semble dans
trentaine ;‘svelte; jolihomme, ry

: [tanthaut et noble, il a ‘une jolie!
voix; pleine d'harmonie ‘et sem-|{a
blaitaussiàVaise, eùparlant en |di

 

Chambre ques'il ‘eut été à Winni-
peg, à la Cour Criminela
les grévistes de chezeux. . |

Il acréé aue bunue impression |

     

 

quil'avance d'un cran versle Mi.
91 | u de- ressem | a;
blance avecCliflurdSifton— espé-
-rons. quece nest qugau physique,
Jet comme il est leseül libêral élu
dans toutt le5 Mautioba, àses chances 
  

a: pour un fer

De:plus.3 ré= |!
side dans la division, de sorte.que|:

À trois heures pour |
[écouter les deuxnouveaux députés|c

  

 

 

 

   
Sa voix se repand partout:80

b. ais |à temps pou

cham]

    
   
   
   
  

  

    

  
   
  
  

    
  
     

 

  
  
   

‘quant les libérauxpour avoir im-
posé laloi maudite envotant-con-|:
tre. l’amendementBarrette.
Menn’a parlé qu’uneheure

 

  
  
   

    

         

     
  

     

         

  

   

paies fermiersHatait
as’M. Meighen d'uan a

aldu terre-à-terrede laPluie ‘
déjà connuedesfermiers |

Lestrois chefsptp rie,il

étéapplaodi etpour cause.

Suite&lapage 3.

   

  

 

   

  

   

     

    

  
  

   

  

    

 

  

  

  

     
       

   

  

  

 

 
 

  

  

 

 



 

 

 

 

A VENDRE
“Unebelle et grande ‘terre ‘avec

toutle roulant, située ‘à proximité
d, ‘de l'église, ‘dûrcouvent et de la beur-|

‘Très-bienbâtie,-trés'belle vue
‘sur le" euve St Laurent. Grandeur

ents, plus une:terre a bois i
Àvendre A bonnes condi-

Û promptacheteur. S'a-

 

 

 javecleurigi
—MmeIEde Le-

wistonainsi guesa fille Marie, est

de RBimouski étai “€
presbytère chezson:frère M. le

“Une.personneâgée ou1 jeune fille
t démandée commeservante dans

unepetite famille de3 enfants, dont
=.|le dernier a sept ans, S’adresser de
"© suite chez

3: dassurance, 4 rue Sté Anne. Adrès-
3.sepostale,90,-Riv.-du-Loup Station
i Tél.149,—Afs

M. Emile Côté, agent

 

A vendreou à louer

Maisons à vendre et à louer. S’a-
dresser à FERNAND-ROULEAU,
144 Lafontaine.—2fs P
 

A VENDRE
La Cie d'Autobüs de Rivière-du

Loup, offre en vente, l’aütobus qui
àfait le service Pétédernier en'cette
ville et Notre-Da me-du-Lac. S’a-
dresser a: J... ADELARD THi-

LT,Gérant.—l6ma2fs.

THEATREPRINCESSE
LE 28MARS1922

ÿ terre sé servira pour ce con-

0“Robitail
pourêtre le piano¢

conditions p

vous vez Pinténtion

spécial qui est reconnu
tout le monde.
t convenir à toutes

‘acheter un piano, de-
nos catalogues Avant d'acheter, c'est dans

320RUE ST-JOSEPH,

Québec. 

 



 

  
     

 

   

      

   

                                 

   

Une fête au Couvent

mateurs
..

% dep
anoe

t i  
 

   
MLLELUCILLE DOMPIERRE,

Pianiste, prix d'Europe, éléve de Madame, BertheRoy,
entendra mardi le 28 courant au Théatre Princesse dansun
concert conjointi avec M; Louis Gravel notreexcellent ‘baryto
dien. co

 —

  
      

   

 

eB Pas
Le Couventétait en liesse, jeudile9 mars,

tion des noces d’argent de laRévérende S £
lo, maîtresse desfilles pensionnaires Dès la veilleau soir,c
les-ci avaient préludé àla solennité par une fête tout int

  
  

       

  

   

  

  

      

  

  

et un généreux cadeau.
Jeudi matin, à.7

râces. n
es sentiments de réconnaissance qui dévaient faire battre, en
cet anniversaire bénit, le coeurde I'Epousefidéle duChrist, au
souvenir de tant dé grâces recues dans cesving-cing années de
profession religieuse. ed lee

A 3.30 hrs après-midi, eut lieuau pensionnat une splendide
réception quiréunit bon nombre d'anciennes élèves et de dames
amies de la jubilaire, pour présenterleurssouhaits de bonheur
et leurs félicitations à cette digne religieusequi, à trois reprises
et pendant huit années, a consacré les ressources de son intelli-
ence et de son coeurà l'éducation des: fillettes, de. Rivière-du-
oup. La grande salle d'étude, transformée pourlacirconstan-

ce, était ornée de guirlandes de roses etde verdure ; desinscrip- |
tions, des lyres et des “25” étaient suspendus iciet là. Les élè-
ves même étaient disposées de manière à écrire ‘25 ans”.

Unjoli programme fut exécuté : La fête débuta par un
brillant duo de piano, suivi d'un chant et d’un dialogue de cir-
constance intitulé : ‘Une réponse duCiel”, Lescadettesse firent
les interprètes des bons sentiments et des voeux de leurs com-
pagnes, s'acquittant à merveille de leur rôle.

Mile Gertrude Michaud exécuta ensuite un morceau de vio-
lon d'une manière digne de son ‘talent.

“ Suivit unejolie saynète :‘Le prix Monthyon” qui fut très
bien rendue et qui-égaya l'auditoire. Un dernier chant par le
grand choeur “L’Espérance”, laissa toute l'assistance sous le
charmedel'harmonie. C'était le dernierarticle inscrit au pro-
ramine, mais on avait compté sans les surprises de la fin. Mlle
aulineMicliaud s'avança;et dans_une. adresse. bien .inspi 

u'elles gardent un bon et fidèle souvenir à la Mère St-Ignace
de Loyola. Mille Estelle Vielprésenta’une magnifique.gerbe de
fleurs, où lis, roses et oeillets con fondaient leurs suaves parfums.

Monsieur le Curé, qui avait daigné honorerde sa présence
cette réunion quasi-familiale, dans des paroles bien appropriées
ofirit ses bons souhaits à la jubilaire et fit l’échange des remer-
ciéments : des enfants à la Mère d'abord, puis de l'héroïne du
jour, aux dames présentes et aux élèves. Quant à Mère St-
nace, émue et reconnaissante, elle ne savait que

dire: “Merci”, mais un merci éloquentet qui dit beaucoup à qui
gait la délicatesse de son coeur. À toutes celles qui l’entouraient
et mêmeà celles qui, n'ayant pù venir, avaient adressé des
voeux et le témoignage de leur gratitude, elle eut voulut faire
entendre sa voix. Que toutes veuillent bien trouver ici une
nouvelle expression de ses sentiments d'affection et un dernier
tmerci”!

La réception fut suivie du salut solennel, au St-Sacrement,
et les pièces d’argent tombèrent encore dans les plateaux que
tendaient Mlles Cordélia Ouellet et Estelle Viel, deux des princi-

pales organisatrices qui méritent des félicitations.
S'il y avait un regret à exprimer au sujet de cette fête, nous

dirions qu'elle fut trop courte ; mais il en est ainsi de toutes les
joies terrestres. Après cette après-midi enchantée, chacune se
retira emportant dans son coeur uñ.souvenir frais et parfumé
du bonheür de l’Alma Matér. c a Co

.Puisse I'héroine decette fête argentée vivre heureuse-de
longues années encorepour voirbriller à son front, après cin-
quante ans de dévouement, la radieuse couronne des noces d’or!

UNE TEMOIN.

   

A‘iraétantmr ét ta» ta trier, dasctSStT

Commandez vos impressions.

A L'IMPRIMERIE

Le “Saint=Tauvent” Limite

 

   

teur |

me |.
où elles offrirent àleur Mère des voeuximpi ‘égnésde gratitude |:

hrs, dans la chapelle ornée commeaux plus:
grands jours, M. le Curé offritle Saint Sacrifice enactions de

Le ‘‘choeurdes élèves” traduisit en:des.cantiques pieux.

‘|les corridors, les journaux, dans

De = fog Far irée,:

interpréta les sentiments des “Anciennes”dont “le geste si géné-
reux, par une bourse de cent piastres, affirmaient pleinement

CHRONIQUE

PARLEMENTAIRE
| (Suite dela page1)
J'apprends que Mile MePhai
P…, faire voterles députés

eighen ula porté,

session,

raux, et en éloquencesincèr
véritablement patridtiq )

les hôtels, partout | Ses adversai-
ses, même chez les anglais d’On-
tario, admettent que son discours
est un coup de maitre.,

a / . +

M. Gauvreau pose Jes questions
suivantesaux ministresdelaMa-
rine et de laJustice :

M:Gauvreaw — Questions—Lwureo °

  
  

M i
l’article suiva atif «
riencesquel’amirauté britannique
à faites pour remplacerles phares

pris‘contafssines d

par des stations de sans-fil ? ;

Les Phares sont-ils condamnés

‘““Les expériences de l'aujiraüté
britannique sur ce qu’on appelle
les amers sans-fil entraînentnatu-
rellement la qu stion ; ‘Nos phares
sont-ils condamnés ?” Le London
Dailg News comprend que ces ex-
périences.
on, quelque succès.’ oo
“Si Trinity Houseaccepte le prin-

cipe des amers sans-fil, le cabotage
en retirera naturellement de
grandsbienfaits. Les. naufrages se
feront moins nombreux... ii …

“Les principaux “avantages de
ces amers sans-fil sont qu’en tout

me ou la tempête un navire muni
de sans-fil peut les: relever aussi

|nettement qu’un phare en temps
jelair.....
“Si l’amer sans-fil remplace le

phare, il faudra que tous les ba-
teaux soient munis du sans.fil...

{Ainsi la sûreté du cabotage : en
“| tout tempsserait énormementsim:

 

pliée.”
2. Dans l'affirmative, le dépar-

tement de la Marine se propose-t-
il de donner toute son attentionà

 

     
  
  

    

 

  

  

 

nt, relatif aux expé-|-

pays, d'envoye nes d
quants dans les‘fermes spéciales où
des écoles-d’agriculture-particuli

rement affectés à ces-fins, au lieu
de condaniner ces inculpés au-pé-
nitencier ?

:. ont rencontré; croit= |" o

temps,jour ou nuit, dans la bru-j:

Pilules H mogeno!‘‘ gu
« Blixir Hemogenol“Faguet’

dans les bonnes pharmacies...
“Cie-des-ProdüitsFaguet Enrg.-  celte question, pour diminuer les

  

ASSURANCE-FEU
as Assurance Company, Limite

           

    

 

  

    

  

  
  

 

   
      

   

  
    

     

    
les jeunes déli

   

 

  

   

  

 

  

 

   

  
  

     

  

 

  

  
 

    

  

 

 . Montmagny, Qué.



‘ desodesgrbdnchem
: Le.frèle ssquif.sediri

t vers le.bas d

  

 

 
   

  

 

  
  
  
  
  
    

  

  
      
  
  
  

 

  

  

  
  

 

agemain-
_La merpre-  

    

     

    

 

     

      

 

   

      

  

    

système généralpre
lede faire mon tr  
  

   

1 manscesse:‘àasairièues Cos

 

| des Etats-Unis.
>.elle ‘attache&.unjeune anglo-pro-

“ “[décinrevénu d'Europe,
é| quitte là ville et va  s’établir dans

 

  

îtn- plustardle docteur.

: semblent nepassenerevenant

| toutes les librairies,

 

 | ger sonéducat

testantet-l'épouse, malgré|les-pro-
! tionspaternelles. Le jeunemé-

se désole,

   

 

8 uneville de If‘Ouest, où il poursuit
{ses recherches scientifiques. Les an-
|nées passent et Corinne .perd son
mari à la guerre. Veuve, ayant af-
faibli en elle le sens national, at-
teinte aussi dans sesconvictions re-
ligieuses, elle rencontre son ancien
Jami‘et veutle reconquérir. -À son
;(insu, celui-ci. l'aime. encore. Mais

ises goûte de luxe

  

 

g eur“ de son
C’estla pièce.

 

-Enfin-cé.serait mal -d’oùblier M.

re épisodique, mais très juste et très
-biendessiné.

soit servie de ficelles. Avec cela,
““lelle ‘à construit une pièce d’unebelle|
‘ftenue moralé et qui, croyors-noust
Lidlalecture comme Ada scène, sarû-‘|

ra,instruire et émouvoir.
ontreJe flot” est en vente dans

 

De:retour -au:pays; [|

“’aticune ratière inflammable ou apte à se détériorer sous l’action

ete,

 

 
“caractère.6

Deux autres.poneyparaissent

Cantin,.le.père.de.Corinne, caracté- |.

‘L’auteur s'est souvenue du con-|
'seilinerendre ses: personnages nil |

:trop parfaits:ni trop: perfides,. “afin {I
qu’‘ils restenthumains, Elle ne s'est]:
|nulle partécartée. de Ja vraisem-|.||. associent à des bardeaux de papierJe nom de bardeau d'amiante,
| blanc etje ne sache pas qu’elle se|. 

 

 

 

 

 
 

  

L’extérieur enbois d'une:habitation‘est une ‘dépense conti-
nelle d’entretien.. - ;

 

 
“dù climat,tel que: feutre,goudron, asphalte, rebuts de papier,

Le,BARDEAU D'AMIANTE.est Unique:comme matière et
QUALITE;;seuls l'amiante et le ciment entrent dans. sa fabrica-
tion

  

50% jdes BARDEAUK DAMIANTE vendus dans le cours
de 1920et 1921ont été posés sur des vieux lambris de “Clap

“board”; sur des toits en’bardeaux de bois, ou composition, défec-
tueüx, toits fendillés;retroussés; ou brûlés: par le soleil, désagré-
gés par les conditions atmosphériques. Des toits RUINENT l’ap-
parence de votre maison, Le BARDEAU D'AMIANTE,. soit sur
le toit soit sur le lambris, remettrala maison à neuf, ECONOMI-

2 toujours les réparations, la peinture, etc. Chaque
toise, c, a.d. chaquecarré’ d'amiante posécolite environ l’équiva-
lent du“clapboard” ou du bardeau de bois posé et peinturé. À
NOTERquenos bardeaux ont subi une BAISSE APRECIABLE
depuis quelques. semaines. ,(

  

AVIS,—Défiez-vous decertains vendeurs peu scrupuleux qui

Il n’y a qu’un seul/bardeau portant le nom de BARDEAU D’A-
MIANTE et nous sommes LES SEULS manufacturiers. DE-

, MANDEZ CATALOGUE.

LAho MANUPACTURIERE D'AMIANTE
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LIVRE55eMala-
ladies des Chiens et-

| comment onies nourrit,
Envoi gratisparl'auteur

à votre adréssé. =

À Pionater  Americaln

|

8. CLAY-GLOVER Co. ue |
des remedes pour 118 West Satpret

“Chie A: New-York; U :

Commandez vos impressions.
  

A L'IMPRIMERIE
Le “Saint-Laurent” Limite

   

  

   

  
  

 

‘doute captif au 3 Pievd En indeBoive fond:de l’eau.
s-latte sommonçeBesuprême,|
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i Dép. Connors:N. B. 7.00 a. mi,
Arn Edmundston. Jet, 8.20 a. m:

upavectouslestraine
fe onaux;

 

f" Dansdes milliersde cas,
: Sirop de laMère: Seige aété d'ûne

EERQTi

: 1 soP.M-—Quot. A Montréal.

1.11.45 P. M.HqQuot. A Montréal,

. 8 2 P. M.—Dim. seul.

‘ 10: 15 P. M.—Dimn. exc.

 

 

 

 

 

|Bureau AU SALATS DE JUSTICE

 Rivièredu Loup,P. Q.

CHS. aCAUVREAU, jé
Notaire

Edifice Pourioï

Bnface delése ;St-Patrice.

 

 

| Membre deAssociationdesComptables
etauditeurs de la Province de Québec

Expert comptable

| SPÉCIALITÉS:. Vérification, et examen
d’affaires municipalés’ét préparation

d’états pour fins judiciaires

Install ionde livresla plus perfectionnée.
 

 

 

 

: 00 A. M.Dim. exc. A Montréal,
5 “Gare Viger, 3.30 P. M,

Gare
A - Windsor, 6.30 P. M.

P: M. —Dim. ‘exe: A Montréal,
Gare Viger, 9:40 P. M.

Gare
Viger. 6.40 A. M. Gare
Windsor, 7.05 A. M.

+ [ArrivéesàQuébec, Care du Palais
830A IVL <=Quot: De Montréal; Gare

Windsor 11.20 P. M.

:=0Q al, Gare|
“Windsor, 9.0 La

:P. M.=—Dim: exc.
Gare Viger, 9.= A. M.

De “Montréal
Gare Viger, 2.30 p. m.

De Montréal,
Gare© Viger, 3,00-P- M,

C.-A. LANGEVIN,
Agent du traf.-voyageur

; du Palais,et 80rueSt-Jean | Postal

: Toujours en mains planches,
eaux, bois de charpentes

 

Organisation de Compagnies uatitres
Feaillites ous y

 

{INGENIEUR x

ARPENTEUR-CE Mi TRE

Rivière du Loup

A:pentages eb bornages suivant la loi
cadastres, plans de paroisses,expertises.et

REESIDENCE RUB DE L’EGLISE

Enface du Palais de Justice

Téléphone Kamouraska. -
 

AR! NTEUR-CEOMETRE

Prows-Pistoles PQ;
 

POUX :-~Méres de familles, ne
laissez pas vos enfants avec des
poux dansla tête RAMKA détrui-
ta pouxet lentesparuneseule ap-
plication. 25 sous,

LesLaboratoires Ramka, Casier82, $ 5 Ni; av 1 



    

  
 

   
   

     

  

 

   

  

  

  

 

  mellleur médicamentàqui soi
monde pour les reins, …

 

 

dy prendr part,afin qu =
= puissese teuir au courant de hour]
 

 

Prix0 argentoy
offerts

Pour Pencouragement|:

 

delair;

 

Quatre prix formantuntotal:de
$1,000, distribués comme suit:
$500 pour le premier prix, $250
pour le deuxième, $150 pour le
troisième et $100 pour le quatriè-
me, sont offerts par M. J. D.
Barnjum, industriel et philan-
thrope, d’Annapolis Royal, N.-E,,
pour le meilleur mémoire ou la
meilleure thèse concernant la pro-
tection des forêts contre les incen-
dies, avec des suggestions pour la
règlementation à établir pour at-

“telndre ce but
Les candidats pourront égale-

ment'uraiter à leur choix de tou-
tes autres méthodes pour'la vro-
tection et la conservation.des “fo-
rêts du payspour I’ approvisionne- &
ment des Usines‘canadiennes.

jury examinateur de ces thèses

 

comprendra les. chefs.des Services |.
forestiers des provinces deQuébec,
d’Ontario et du Nouveau Bruns-
wick,ainsi que le directeur de
l’Ecole forestière de Toronto‘et - le:
directeur du Service forestier fédé-
ral. Les mémoires ou essais de-
vront être adressésàà M. Barnjum
le ou avant Ie ler juin 1922,af les.
prix serontgccordés et payés vers
le 15 juillet de la même année.|
Pour ceux qui désireraient se ren-.
seigner à ce sujet, le donateur offre
de leur transmettre :ces propres
écrits sur ces questionscat,” de-
pais plusieurs années,M. Barnjum |.
a poursuivi une campagne vigou-|
reuse dans les journaux etles re-|
vues pourattirer l’attention géné-
rale sousladisparition rapide de
nos forêts. Lescandidatstrouve-
ront également des informations
dans les divers bulletinspubliés
par le Service forestier fédéral du
Canada et les rapportsannuels.do
Département des terres et foréts
qui’ledr séront adressésgratuite”
ment sur demande. «.
Le même donateûr

deux autresprix: l’à
pour la meilleur plantation mu-
nicipale qui sera faite ce pri
temps, la récompense- devantêtre
décernée vers le 15°septembre 1922
à la suite du rapport que feront
les menibres du jury, comprenant
l’honorable ministre des’ terres et
forêts, le directeur de l’Ecole fores-
tière de Québec et le Chef du Ser-

vice forestier de la Province.

Nousnesaurions trop encoura- |:
ger les municipalités àprofiter de
cette occasionpour faire desplan.
tationsce printemps, et «les trou-
verout- àla pépinièrede Bertlier-|
ville tous les plants. nééessaires|

  

  

pour exécuterces travaux @em-|
bellissement. Nous espérons donc,
que les dirigeantsde nos munie
palités: vont se dépêcher
ter de cette aubaiue, et le Service
forestier de la province sera très
heureux de seconder leur entre-
prise.

Enfin, un autre prix de $150 en
argent sera accordé par M. Barn
jum, sur la recommandation du
Chef du Servicetorestier de la pro-
vince, au gardefeu en charge d’un
district de surveillance qui aura
montré le plus d’initiativeet d'ha-
bileté pour organiser son territoire

    

  de profi-|

[tant pour prévenir quepour com-
battreles incendies en forêts, et qui |

“|démontrera quelespertes subies]M}
par cefléau sontles moindres pro-
portionnellementàl'étendue d:
il avait la surveillance.
sera accordé sur

bec. étpayé|le 30 nos em ore
chain. oo

 

de prendre part:ace con ours,
ils devront:communiqueraux Cl

quelques. uns de nos marchandsde

cours du,même genre.
G. C. PICHE,;

Chef du Service Forestier.

L'NFLUNZAFALL
1h TUR

J'étais si faibleque je ne
m'intéressais plus Arien.È

 

Lisez ce:qui arriva à Madame Me-
5“Gregor quiavaitmégligé sa sante

 
-personne,”” écrit-elle, “qui eurent l’in

fluenza, cette maladie: me'laissa da:
“un état de santé des plus précaire:
Rien:ne semblait pouvoir me: ren:

«dre mon ‘énergie‘et mes forces  an-
“siennes. J’étais constamment fati-
guée.Je. n’avais plus d’appétit. J’a-

“vais de fortes douleurs:par:toutle:
“corps. Les maux de tête me tortu-

raient. J'étais déprimée et “je ne
«’intérressais plus à- rien.J'étais
nerveuse et irritable, et je croyais
toujours qu’on me voulait du mal.
“Je perdaisdu-poids. J’étais‘dans une
faiblesse nerveusetelle que Phiver

ihMa famille ne éroyait; pas “que -je
vivrais et le docteur plus tard, me
dit’ que c’est parce que j'avais le

“eœursolide: queje:m'étais tirée de
“cette situation dangereuse. À ce
moment j'étais hors de .danger.

« “J'étais si faible etsi fatiguée que'jê:
ne m'’intérressais plus à rien. J’es-

sayaiplusieurs préparations pour me
“reconstituermais ‘aucune d’elle ne’
mefit du bien. Un jour, une amie
qui avait été très malade, vint me.
“voir. Elle étaitlàsanté:même. Jo

lui demandai ce qu’elle avait pu
faire. pour étre aussi bien et aussi
“grasse. Elleme -dit que le Carnol
avait fait merveille avec elle.et elle

“en“regardant monamie je ne pou-
vaisnier l'évidence, je me ‘décidai
à.suivre son conseil. Aujourd’hui
“Je crois quo le Carno!lest la plus’
« merveilleuse préparation: du monde,

 

‘Le'Carnol esten vente chez votre
Ph Si vous pouvez affirmer

oute conse aprèsTa

  

qu’
bien renvoyez la bouteille videal

ancien:et il“vous.rendr

De Villemessant étaitdiuelque-
fois bourrubienv£illant.
Un vieillard àcheveux .blancs

lui demandait un soir qu
cous pour lui aider à regagner.
Provence oùse trouvaitsa   

‘disait il, ef en récitant des vers

‘queje m’éloigneunpeu:
—Alors vous irezà pieds ?
“—Ille faut bien.
—fichue manière de voyager ;
àvotre placeje prendrais le

cheminde fer.
—Mais monsieur, dit timide-

ment le pauvre homme, pour cela
il faudrait de l'argent.
— Perbleu ! je le sais bien qu’il

enfaut ; est ce que vous me prenez
pour un imbécile ? Si je vous dis
cela, c’est que je veux vous en
donner....Bten parlant ainsi, il
lui tendait un billet de 20 dollars.

 

 sait-il avec un bon rire.

 

bois, organiser & leur tour un con-|

 

  

 

  

«dernier j'attrappal. une pneumonie. .

papiers.n’‘estpeas.dan

 

me conseilla d'en prendre. Comme |de

"m'a rendu le bonheur et-lasarité.- 5

   

aargent à leür

| —Je.sois artiste dramatique; : : :
EEse ‘paie |x

danslescafés etdans les pensione|.
je pourrai vivre pendant mon
ivoyage ; mais, pour cela il. faut

le: Paris|:
 

 

dans’ ur--bar de Vevey, et deman- |
‘daune: chopine de vin biane. Dès|

—Je’l’ai joliment attrappé di-/prendre de celle’ à 
 

J H. FORTIER

 

SIR. GEO. GARNEAU
A N.DROLET
NAP. DROUIN

; A. B. DUPUIS
“NAZ.‘FORTIER
J.B. LALIBERTE .
CE,TASCHEREAU-
N.LAVOIE. |

  

 

 

“Comme un grand nombre de [A ;

suitdetrès" agela
toutes JesBa d

 

entiation“fera.du
peterie, mais quecell

LS‘un loves

Quantl’ouvriergagne quinze ce:
dollars par année et que la vie lui

  
so unpau

bler le déficit

 

de.travauxsuper

meplus d’un ouvrierse

  

 

La Rente

Un favoutie, entra l’autre. hurls

qu'il l’eut reçue, il y  glissa adroi-|,
tement un petit poisson vivant,
qu’il avait apportéà cet effet. Puis
appelant l’hôtesse : Ah| ça ma-
dave, Quem’apportez-vous là!
Voyez” ....La femme toute
consternée ne trotiva mot à répoti-
dre mais se tournant vers son ma-
ri, elle lui dit tout bas :“ Je te l'a-
vais bien dit qu il ne fallait pas

mais de

 

la fontaine ”.  
 

ce“de Québec.

 

      

  

 

   
   

       

    
  
  
     

  

  
  

 

  

  

  

  

  
  

   
  
    
  

     

 

  

 

    

  
     

      

  
  

  

    
  

        

  

  

  
   

 

   

   
     

 

  

 

   

‘ecteuret Gérant-Génér

 

  

  

              

  

oni orang n
_Braceletde $20.00



 

es et¢ Revues, LouisClaude,:  

 
 

 
   

  

   

 

  

 

  

  

   

     

  

      

  

 

  

 

  

fichaud réclatnant une somme
{au nom des Dr Landry et Jolicoeur
‘866.50pourJommagessupposés

: êtrecausés par le mauvais état des
| oût. Référéà MM.les

désire

et $ 0p
lider la dette dé la cité, defte con-
{tractéeen grandepartiepour:fra-
[vaux de voirie &tpour construire
Un système:de. lumière.‘électrique

t d’aqueduc municipal, quela
ville a préparé un règlement pour

pose ‘taxe:spécialede 307 |;
‘la taxe spéciale qu’il lai

faudra imposer pour pourvoir au
* [remboursementdes $200,000s’il
| est autorisé àfaïfe le dit emprunt.
| Que la ville étant obligée de
{rembourser celte somme de $141,-
1200daus l’espace de 10 aus, elle

evra. ‘taxer “trop: fortementses
‘contribuables, ce qui empêcherait
“la constructiondans la ville, qu’il

©est mieux.pe
|que ‘cet emprunt soit: contracté

   

 

     

    

   

“par1 échevin, Parent,
secondé par. l’échevin Thibault,

jé } Lieu-;
tenant Gouverneur en. Couseil

risé,à payer:dans 20

 

 
 
 

    

  

 

  

  

  

    
   
  

   
  
  

  

 

   
  

  

  
  

  

 

    

   

  

ir lés contribuables sé

ge. letrafic. entre.le port. de

“ont visité le 

omm:
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; les

aurent est ‘reconnu comme la
plus grande route fluviale donnant

“acces dans l'intérieur du: continent
américain. C'est par le St-Laurent
que Jacques Cartier atteignit Hoche-
laga en 1535; que Champlain pénétra
dans le“paysdu Canada” en 1608.
et c'est encore par la même route du
St-Laurent et des Grands Lacs, que
les LaSalle, Tes Marquette, les Joliet-
te, les La Vérandrye et les Dul’hut
atteignirent le contre de l’Amérique

J=dy Nord; et qu’ils prirent possession9 p ;
au nom. du roi. ide“France. des regions

"| merveilleuses dont la découverte a
immortalisé leurs noms.
  Depuis . ces  valeureux pionniers,

“dont: les frêles embarcations d’écotce
ont sillonné pour la: première fois
Vonde limpide :du fleuve puissant et
‘des lacs immenses, le pays s’est
peuplé graduellement de populations
laborieuses, et sous la poussée du

“|“progrès, la navigation. à durant ces.

quelques: centaines ‘d’années, pris un
développement considérable: Après
es- canots d’écorce, les baïques à
 
  

vers le milieu du siecle dernier, les
premiers navires à vapeur, nous
avons aujourd’hui les: gigantesques

le St-
en at-

paquebots qui remontent
Laurent jusqu’à Montréal,
“tendant de serendre dans. les ports
“des Grands’ Lacs, à” Toronto, Buf.
falo, Détroit, Chicago et jusqu'à
Fort- William, si le projet de creuse:
le haut St-Laurent et’d'agrandir lest:
canaux ‘actuels se réalise, (

. Les deux ports les plus: impor
tants sur la route du St-Laurent.

Le volumesont Québec et Montréal.
de leur trafie océanique est con-
sidérable, comme on peut le voir par
les chiffres que nous: allons citer au
sujet du port de Montréal. Le trafic
maritime pour l’année 1921, a battu
tous les records précédents; durant
Ja saison de la navigation, 807 na.
vires transatlantiques jaugeant un
total de 2,598.494 tonnes, sont ven':s
s'amarrer auxvastes quais.du port
de Montréal, battant le récord de
1919 par 105 navires; ‘tandis que
Qurant-la, mêmepériode, 157 navires
faisant Je service avec les Provinces
Maritimes et Terre-neuve, sont en-
frés aussi à Montréal, ce qui pro:ave

   

 

métropole canadienne ces Pro-et
Yinces, augmente aussi d’une façon.

Les-.océaniques quiencourageante.
rt de Montréal l’an   

 

CE mencm

ge au Premier Pilote Canadien

A

     
  
   

Loi
Là |D

Hii

Voiles, puis lesgrandes‘frégates et

horizon de mer.
| anglais et en francais, se lit comme,
suit:

. ghpavillonsde: 

  

       
   

 

     

   

gr : tis qui pren:
nent charge de tous ‘les navires de
fort tonnage, entre Montréal et la’
“Pointe-au-Père. Ces- pilotes licenciés,
presque tous des Canadienx-fr-nea’9,
originaires des paroisses situées le
jong du flenve, ont aequis à notre:
route ‘fluviale natic--"> 1- réputa-
ion Je sécurité ‘ont elle jonit de-i
puis un quart de siècle. Ils sont
divisés en deux groupes; lun de cin-
quante pour le service entre Mont-
réal et Québec, l’autre de soixante-
deux, pour le service de Québec à
la Pointe-au-Père.
La corporation des pilotes du St-

Laurent est très ancienne, on peut
presque dire qu’elle date de l’époque
de Champlain, puisque c’est sous le
régime du fondateur de Québec, que
le titre de “pilote du roy” fut accordé
à Abraham Martin dit l’Ecossais,
qui, s’il fut l’un des premiers colons
de la.colonie naissante, s’y connais-
sait suffisammenten navigation,
pour'Mmériter le titre de pilote sur le
St-Laurent. Avec Louis Hébert,
Martin s'établit & Québec, sur les
plaines qui por tent aujourd’hui ‘son
nom, et s’y défricha une petite
ferme. L'origine de son surnom .de
l’Ecossais, n’a jamais été définitive
ment’ éclaircie, mais il est plausible.
de croire qu’il le tenait de son ancê-
tre, probablement un de ces nom-
réux soldäts de fortune venus
l’Écosse pour combattre dans les
vangs- de l’armée du roi de France.
La Compagnie du Pacifique Cana-

dien, qui par ses importants ser-
vices de nävigation: jone'un rôle de.
nremier plan dans le domaine mari-
time canadien, a décidé de pérpétner;
le souverfir du premier pilote du St-
Laurent, par un simple mais artis-
tique monument, qui rarpellera au,
passant le nom de ce pionnier des,
temps héroiques de la Nouvelle-
France. Ce mopnment, dont le des-
sin ‘original a été fait par Henri
Hébert, le: sculpteur montréalais:
hien. connu, consiste en une courte,

colonne carïée en granit, surmontée,
d’un“ globe que supportent des char-
dons, l’emblème de l’Ecosse. Sculp-
tées. en bas-reliefs sur les iquatre
faces de la: colonne, on aperçoit la.
fleur de lys de France sur un

L'inscription, en.

“Cemonument
   

  
    

“des Plaines #'i
portent son ‘mor

 

délicieux ro-

des

Conseils, des | *

Madeleine, ee

    

 

      

  

  

    

 

 

  
 

 



Poivrièré et salière 1
Un cendrier MmeArthurEmond
Uneboite surprise Mme W.Mutphy
Un livre prières Mme John Martin
Pot à l’eau M. B. Dupéré 5
Boîte bonbon M: Théodule Bouchard

IX Mme L. P. Wilson

 
1 boitepapeterie

Mile A, M.“Raymond
M. Léo Viel

 
 

“se‘sont succédées €ces.s dernièresar
nées. pouraitluiappliques cel  

m1Election annuelledes mem-
bres dela Caisse de Prévoyance  g
des Employés del’Intercolonial et

“fer de

 

C. Ÿ. MeManus, : Yahi

son, 8. C. Charters, R. E. Linden po
et Otto N. Baird.

M. Bourgeois est l’Assistant du
du Contrôleur et Trésorier des Che-
mins de fer à Moncton. Il est favo-
rablement connu par tous. les em-

. ployés des divers départements des
fat commis en chetdans le Dépa,

. \tementde Comptabilitéalors qu’i
y [£ut promu au poste” quiil oceup

urd’bai.

  
petits osé noi écénomiéet. ne| ve deeydetact joint à

Cheztous | grande sollicitude pourles in- 

Pour puri er votre sang, vous remorite fe
l'estomac ét vous rendre plusgai, plus
en train et. plus vigoureux.: Prenez du

theyo] de remer
EE ‘son

D} agit douteiment etsansgene. Préparez- ; nostous ceux qui loi9
‘chaquesoir pour chaque- exprimé eur confiance et parti u-
la familleet soyez bien¢| lierement les Acadiens et ©   printemps:

30c.   



LA BANQUE PROVINCIALE 1a
“DU CANADA

SIEGECENTRAL :7et9, Placed'Armes MontréalQué. Can|.-
“JAPITALAUTORISE
(GAPITALPAYE ET SURPLUS.

IF TOTAL au delàde .

.85,000,000.00
-$4,400.000.00

dinFacifigue Ocean.Services Limit
8 vio 0: 'BEAUCHEMIN,
dent dela Tabrairie Beauchemin, Ltée.
MM.MARTIAL CHEVALIER,Directeur:
Général, du’ Crédit Foncier Franco-

209-209:00|
°°|descheminsdefer nationaux. |

Et toutnaturellement, ily a

aOttawa,pour amenerle gou-
vernement à séparerle sort de
l’ancien I. C. Ry.,d'avec

‘desforcescontraires qui sagi-
7; tent, soitdans l'ombre,soit.en

plein jour, afin de conserver à
Toronto la tête detout leréseau audétriment du reste des autres

“Qui Fem-
o|portera dans cette lutte, que!
iyon sent.‘très âpre ‘de partet

, et.un.avenir
‘assez Sn ‘nous le dira.
5 Cependant.il est:«presque: possi-
[ble deprédirequeles gens.‘des
| provinces‘maritimes,aidés d’un

À|eertain nombre de députés du
le]peebattentpar emporter

tés desp
aas'estfaite.su a

C 3‘grave
le bte ‘maisil se

irrait que, grâce au vote des
‘fermiers qui ne veulent pasque:

= {lontoucheaux cheminsdefer

 

 

 

 

mationaux,le gouvernementpas-
sâtà travers la difficulté.A
moinsqu’il ne soit proposé.un

gérantgéné
avec pouvoir sur toute

‘cette ancienne.partieduchemin:
de fergqu‘on appelait l'Intercolo-

; Mais il faudra is que. des
‘promesses, ‘etsurtout laeerti-

$ |tud que lesgens de Toronto

me, certainement.commis des as-
aJaneà San-Francisce:‘et àRio-

n’accapareront pas tout lepa-

‘heureactuelle tous les gros
H1 rats,a,les chats, tout

pour. € 3 : ;
‘quiont les rires reet
l'appétit vorace.

lebut de donner satisfaction
tauxparties belligérantes;- on |
irait jusqu'à se dispenser des

Les endroitsde laa Nouvelle-
“Angleterre =

P ortland, Boston et tous les en-

in service direct à Montréal par

tCentral. Des
‘émis directs et le bagage

x expédié jusqu’à destina
A Montréal un

don: e une attention toute spéciale,

aux voyageurs pourl’examen ‘du
bagage à la douane américaine.

Pourplus amples détails, Veuillez
vous adresserà n‘importe lequel des

du Canada,—16mars3fs.

“Fabricant deBourre

besoin d'un bon fabricant, prière de

; d Clément. 16 mars 3 fois

mes,maisenideles dépouil
erdeleurargentetde les priver.

ainsi de leursmorePrinLes

 

MaisonA VENDRE

Une:maisonà vendre #vec 3 emplace-
{ ments duns St- Ludger dans une bonne pla-
ted'affaires. Pour informations, s'adresser |4
àtienne Fraser Chicoutimi, ou ‘au no vaire Dugal-Rivière du Loup. 

erme.par lequel on’ ac-|
alà

tronageàleur avantage ; à/x}

compte deson origine.

Une chose certaide crest qu’41|
se prépare.‘quelque chosedans|

sorvices de M. Hanns, grit)

5 Les voyageurs en destination de |.

de.da Nouvelle Angleterre, «

i ‘Nationale; faisantraccorde- &N\

sentant du [4
‘Cheminde’ Fer Vermont Central|+

Agents du Chemin de Fer National

si,quelque.fabrique de beurre.ai.

s’aâresser à Êhs: Eugéne Roy St- ë 

 

 

pires ennemis

du genre hu-

i J
‘Combien de personnes en-

durent tous les jours cette dou-

leur persistante sans se rendre  
~~ La cause n’est jamais re-

cherchée par la majorité des

souffrants, ils endurent et s’éton-

4 nent de voir ce mal constant.
~

Unegrande partiede ces

maux de tête est causée parA Ç

 

 

ET SCIENTIFI-

QUEMENT.

 

 

 

UNE VISITE VOUS
CONVAINCRA

BIJOUTIER -HORLOCER EXPERT.

327 Rue Lafontaine,

Rivière-du-Loup.

 


